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Communiqué de presse - 2021

Exposition temporaire

ROL-TANGUY PAR GIACOMETTI 
1er octobre 2021 - 30 janvier 2022
Exposition co-organisée par le musée de la Libération de Paris –
musée du général Leclerc – musée Jean Moulin et la Fondation Giacometti

Pour la première fois à Paris, une exposition réunit des 
portraits dessinés et sculptés d’Henri Rol-Tanguy, héros 
de la Libération de Paris, réalisés par Alberto Giacometti 
juste après la guerre. 

Ce travail méconnu forme un ensemble homogène qui 
témoigne des variétés d’approches et de formes avec 
lesquelles l’artiste aborde son sujet, tout en rappelant le 
contexte historique dans lequel ces œuvres ont été créées. 

L’exposition « Rol-Tanguy par Giacometti » dévoile une 
quarantaine de pièces, fruits de la rencontre des deux 
hommes dans la période particulière de l’année 1946, un 
an et demi après la Libération de Paris. 

Une douzaine de dessins, esquisses préparatoires, œuvres 
en elles-mêmes et 17 sculptures de petit format illustrent 
la recherche esthétique et conceptuelle d’Alberto 
Giacometti, le rapport de l’artiste à la représentation de 
la tête de son modèle, le passage de l’homme public à 
l’homme « monument ». 

L’exposition sera presentée au musée de la Libération 
de Paris-musée du général Leclerc-musée Jean Moulin, 
juste au-dessus des lieux qui abritèrent le poste de 
commandement régional FFI à la Libération de Paris, d’où 
furent envoyés les ordres du « colonel Rol ».

Alberto Giacometti, Tête d’homme sur double socle
(étude pour la Tête du colonel Rol-Tanguy), 1946.
Plâtre, 19,6 x 9,1 x 8,6 cm. 
Fondation Giacometti © Succession A. Giacometti

1946 : DEUX HOMMES, UNE RENCONTRE

C’est probablement en vue de la préparation de l’exposition intitulée « Art et Résistance », en 1946 au Palais de Tokyo, 
que Louis Aragon propose à Giacometti de faire le portrait de Rol-Tanguy et provoque la rencontre entre ces deux 
hommes d’exception. Giacometti, ami d’Aragon depuis les années 1930, ne cache pas sa sympathie pour les idées 
communistes, sans avoir jamais adhéré au Parti. 

L’artiste est de retour de sa Suisse natale, où il a passé quelques années durant l’Occupation, sans pouvoir retourner dans 
son atelier du 14e arrondissement. Ses liens avec le milieu artistique se sont distendus, mais cette commande et d’autres 
le replacent dans une dynamique créative, comme en témoignent les photographes célèbres représentant l’artiste et ses 
œuvres dans son atelier.

Henri Tanguy, alias le « colonel Rol », est un résistant communiste ayant participé activement à la Libération de Paris 
en tant que chef des Forces françaises de l’Intérieur de la région parisienne (FFI). Il a travaillé à coordonner leur action 
durant les journées qui précédèrent la Libération depuis son PC situé sous le Laboratoire d’essai des matériaux, à la place 
duquel le musée est aujourd’hui installé. 
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La recherche esthétique
Alberto Giacometti est fortement inspiré par 
la tête de ce « monument » qu’est devenu le 
colonel Rol-Tanguy. Les recherches de l’artiste 
sur la représentation humaine et notamment les 
têtes datent d’avant la guerre (1935 - 1940) et se 
poursuivent à son retour en France. Retravaillant 
encore et toujours la �gure humaine, Giacometti 
s’empare ainsi de la commande du portrait de 
Rol-Tanguy pour la transformer en un véritable 
terrain d’expérimentation et d’essai. Son travail 
sur les proportions et sur le socle lui permet de 
magni�er ses petites sculptures et de leur donner 
une nouvelle dimension. Les portraits sculptés de Rol-Tanguy sont aussi l’occasion 
pour Giacometti de poser la question de l’universalité, en s’éloignant d’une 
représentation réaliste pour se diriger vers une simpli�cation des formes.

Une mise en valeur de l’histoire du site et du quartier
Le musée propose au public la visite de l’abri de défense passive, situé sous le 
musée, dans lequel l’état-major FFI (forces françaises de l’Intérieur) de la région 
parisienne et le colonel Rol-Tanguy ont aménagé leur poste de commandement lors 
de la semaine de la Libération de Paris. Idéalement installés, à 20 mètres sous terre, 
les résistants ont ainsi pu s’informer sur les actions militaires en cours, donner des 
instructions et préparer l’arrivée des Alliés. Le 25 août 1944, le général Leclerc est 
d’ailleurs passé par la place Denfert-Rochereau pour rejoindre son quartier général.
L’exposition invite, pour conclure la visite, à une promenade dans le 
14e  arrondissement d’Alberto Giacometti et d’Henri Rol-Tanguy, de l’atelier 
historique de l’artiste rue Hippolyte-Maindron à l’Institut Giacometti,  
5 rue Victor Schœlcher, où celui-ci est intégralement reconstitué.

Une collaboration inédite entre le musée de la Libération de Paris 
et la Fondation Giacometti
La Fondation Giacometti, institution privée reconnue d’utilité publique créée 
en 2003, a pour mission de faire connaître l’œuvre d’Alberto Giacometti par ses 
expositions, publications et programmes de recherche et de conférences. Les 
dessins et sculptures représentant Henri Rol-Tanguy, méconnus d’un large public, 
font partie de sa très riche collection.
Le musée de la Libération de Paris-musée du général Leclerc-musée Jean Moulin 
propose des approches diversi�ées sur la Seconde Guerre mondiale. 
Peu exposée jusqu’alors, cette quarantaine d’œuvres de Giacometti interprétant 
notamment la �gure du chef régional des FFI après la Libération de Paris est une 
belle démonstration des intrications de l’art et de l’histoire. 
Cette exposition est l’aboutissement d’une première collaboration étroite entre les 
deux institutions.

Avec le soutien de
La Fondation d’entreprise La France Mutualiste

COMMISSARIAT POUR LE MUSÉE 
DE LA LIBÉRATION DE PARIS :
Sylvie Zaidman, docteure 
en histoire, conservatrice en chef 
du patrimoine, directrice du musée

COMMISSARIAT POUR 
LA FONDATION GIACOMETTI :
Michèle Kieffer, responsable 
du Comité Giacometti, 
attachée de conservation

Le poste de commandement souterrain 
du Colonel Rol-Tanguy © Pierre Antoine

Le colonel Rol-Tanguy (1908-2002) 
© LAPI / Roger-Viollet

Alberto Giacometti, Tête du colonel Rol-Tanguy, 
1946. Plâtre peint, 13 x 7,1 x 10 cm.  
Fondation Giacometti © Succession A. Giacometti

Communiqué de presse
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LE PARCOURS DE L’EXPOSITION

INTRODUCTION

L’artiste et le héros 
L’ensemble des portraits du colonel Henri Rol-Tanguy créés par Alberto 
Giacometti au cours de l’hiver 1945-1946 révèle la fascination de l’artiste 
pour son modèle charismatique. Ces œuvres témoignent également 
des recherches artistiques et des liens amicaux que Giacometti a noués 
au lendemain de la Seconde Guerre mondiale. Ce travail du portraitiste rappelle 
en� n l’émotion vive qui anime toujours, plus d’un an après la Libération de la 
capitale française, une société en recomposition. 

L’exposition présentée au musée de la Libération de Paris-musée du général Leclerc-
musée Jean Moulin a béné� cié de la richesse de la collection de la Fondation 
Giacometti. Elle souligne les variétés d’approches et de formes avec lesquelles 
l’artiste aborde son sujet, tout en rappelant le contexte historique dans lequel ces 
œuvres ont été créées. Ces petits portraits de Rol-Tanguy invitent ainsi à voir au-
delà du personnage public ce héros de la Libération de Paris devenu « monument ». 

UN PARCOURS EN CINQ ÉTAPES 

La rencontre 
Après avoir attendu la � n de la Seconde Guerre mondiale dans sa Suisse natale, 
Alberto Giacometti rentre en France en septembre 1945 et reprend sa vie d’artiste 
parisien. Il retrouve son atelier du 14e arrondissement et renoue avec ses amis d’avant-
guerre. Malgré sa rupture avec les surréalistes en 1935 pour divergences esthétiques, 
Giacometti demeure proche de nombreux artistes et intellectuels qui ont été, ou sont 
toujours, af� liés au groupe. Il retrouve le poète et résistant communiste Louis Aragon. 
A l’hiver 1945-1946, ce dernier est à l’initiative d’une rencontre entre Giacometti et 
le colonel Henri Rol-Tanguy, héros de la Résistance et de la Libération de Paris. Un 
idéal commun anime les trois hommes, mais, alors que Rol-Tanguy et Aragon sont des 
militants communistes, Giacometti ne sera jamais membre du parti. 

L’exposition « Art et Résistance » 
Dans l’immédiat après-guerre, le Parti communiste, 
renforcé par sa participation active à la Résistance, est 
un acteur majeur de la vie politique française.

En 1945, l’association des amis des Francs-tireurs 
et partisans français (FTPF, la branche armée de 
la résistance communiste) créée pour conserver 
la mémoire de ceux tombés au combat et venir 
en aide à leurs familles, prévoit une grande 
exposition sur la lutte clandestine. Elle sollicite 
de nombreux artistes dont Henri Matisse et Pablo 
Picasso, pour � nancer le secours aux familles 
des FTPF. C’est probablement en vue de cette 
manifestation qu’Aragon demande à Giacometti 
de faire le portrait d’Henri Rol-Tanguy. L’artiste y 
présente en effet un dessin et une sculpture du 
« Libérateur de Paris ». 

L’exposition « Art et Résistance » est présentée du 15 février au 15 mars 1946 au 
Palais de Tokyo à Paris, mais le succès n’est vraisemblablement pas au rendez-vous.

Giacometti dans son atelier. 1946 
© Emile Savitry courtesy Sophie 
Malexis / archives Fondation 
Giacometti

Remise de la croix de la Libération 
par le général de Gaulle à Henri Rol-Tanguy, 18 juin 1945
© musée de l’ordre de la Libération, droits réservés

* © Succession Alberto Giacometti (Fondation Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021
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Les heures de pose 
Alberto Giacometti était un artiste très exigeant avec ses modèles. Henri Rol-Tanguy 
ne fait pas exception. Pendant l’hiver 1945-1946, l’artiste impose de fréquentes 
séances de pose, interminables et fatigantes, sur ses chaises inconfortables, pendant 
lesquelles il interdit le moindre mouvement au colonel. Giacometti se donne tout 
entier à son travail, fasciné par la personnalité du militaire. Les deux hommes ne 
se fréquentent que quelques semaines - elles suf�sent à Giacometti pour créer de 
nombreux portraits sculptés et dessinés. Il se rend chez Rol-Tanguy et y réalise des 
croquis avant de travailler d’après mémoire ou en présence de son modèle dans son 
atelier. Rol-Tanguy a certainement été soulagé de la �n des heures de pose, mais il 
restera durablement marqué par le regard intense de l’artiste : « Il vous « fouillait » 
littéralement la physionomie. J’avais l’impression que ses mains, sur le portrait 
qu’il réalisait, étaient posées sur mon propre visage. Une véritable communion en 
résultait. Une identi�cation avec sa propre tension créatrice, à son œuvre. ». 

Les portraits du « Libérateur de Paris » 
L’enthousiasme qu’éprouve Giacometti après sa rencontre avec le colonel Henri Rol-
Tanguy est bien documenté. Il en témoigne dans une lettre du 31 janvier 1946 à sa 
future épouse Annette Arm, dans laquelle il mentionne sa bonne entente avec le 
résistant et exprime son admiration pour « sa très belle tête », de même pour « sa 
vivacité et son intelligence ». Il s’empare de cette simple commande de portrait en la 
transformant en véritable terrain d’expérimentation et d’essai. La série des portraits 
de Rol-Tanguy af�che ainsi non seulement une grande diversité dans la représentation 
des têtes, mais se distingue également par l’utilisation de socles divers et variés, de 
dimensions parfois plus importantes que celles de ce qu’ils supportent.  

L’artiste continue son travail, même après l’inauguration de l’exposition « Art et 
Résistance » en février 1946 ; la production de Giacometti, inspirée par sa rencontre 
avec le résistant, dépasse ainsi le cadre de la commande qui lui a été faite. 

Les têtes du colonel Rol-Tanguy : entre réalisme et abstraction 
La représentation de l’homme est une préoccupation constante pour Giacometti, 
qui se concentre d’une manière quasi obsessionnelle sur le motif de la tête de 1935 
à 1940. Ses recherches se poursuivent en Suisse durant la guerre ainsi qu’à son 
retour en France. Il saisit ainsi l’occasion de la commande en 1945 du portrait de 
Rol-Tanguy pour continuer ses recherches. 

Huit sculptures de la collection de la Fondation Giacometti ont pu être identi�ées 
avec certitude comme des portraits de Rol-Tanguy. Les photographies prises 
à l’atelier présentent également de nombreux autres plâtres aujourd’hui 

Brassaï, Sculptures  
dans l’atelier. 1947 *

Le parcours de l’exposition
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disparus ou détruits. Ces œuvres offrent un spectre fascinant de variations, 
tout en demeurant de dimensions assez restreintes. Oscillant entre un réalisme 
quasi académique et des libertés que seule l’abstraction peut donner, les sculptures 
peuvent donner à voir un portrait exact de Rol-Tanguy, comme en livrer une 
représentation fortement simpli�ée. Dépourvues de tout attribut pouvant identi�er 
une personne, ces têtes �gurent ainsi in �ne un homme universel. 

Les portraits de Rol-Tanguy et leurs socles : petites monumentalités
Giacometti avait, depuis la �n des années 1930, fait subir à ses sculptures une 
diminution progressive de leur taille. Ce phénomène de la réduction des sculptures 
est une conséquence logique de sa ré±exion sur l’échelle. En tentant de représenter 
la réalité le plus �dèlement possible, Giacometti adapte la taille de ses œuvres pour 
se rapprocher de la vision du modèle perçu à distance. 

Le socle, dans toutes ses déclinaisons, a ainsi gagné en importance pour l’artiste 
dès son séjour en Suisse pendant la guerre. Il devient un outil important, 
permettant de mettre en valeur les minuscules sculptures et de les sauver de 
la disparition. Le socle structure et dé�nit l’espace autour du motif, et force 
l’œil du spectateur à se concentrer sur celui-ci, ce qui induit une modi�cation 
de la perception de l’espace et de l’échelle. La taille du socle impose en effet 
les dimensions de la �gure à son environnement, et transforme le regard du 
spectateur en créant un effet de monumentalité. 

Alberto Giacometti,  
Tête du colonel Rol-Tanguy, 1946. 
Plâtre peint *

Alberto Giacometti, Petit buste sur socle 
(colonel Rol-Tanguy) c. 1946. Bronze  *

Alberto Giacometti, Tête d’homme c. 1950. 
Plâtre peint *

Alberto Giacometti, Tête sur double socle
c. 1946. Plâtre *

Tête du colonel Rol-Tanguy sur double socle, 
1946. Plâtre *

 Alberto Giacometti, Tête d’homme sur 
double socle (étude pour la tête du colonel 
Rol-Tanguy), 1946. Plâtre *

Le parcours de l’exposition
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Le Paris d’après-guerre de Giacometti 
De retour à Paris en septembre 1945, Giacometti souhaite désormais faire connaître 
ses nouvelles créations et trouver une stabilité �nancière après les années dif�ciles 
de guerre. La mort tragique du décorateur parisien Jean-Michel Frank en 1941 a 
en effet mis �n à des années de collaboration fructueuses, laissant l’artiste sans 
revenu stable. 

Les premiers pas de Giacometti sur la scène artistique parisienne d’après-guerre se 
font alors surtout grâce à son cercle d’amis, rencontrés des années plus tôt dans 
la mouvance surréaliste et lors des nombreuses soirées dans les bars parisiens et 
genevois où se mêlent conversations philosophiques et politiques.  

 

Le monument en hommage à Gabriel Péri : un projet non réalisé 
En 1946, quelques semaines seulement après l’inauguration de l’exposition « Art 
et Résistance », des membres du Parti communiste forment un comité d’initiative 
pour l’édi�cation d’un monument en hommage à Gabriel Péri et pour la publication 
de ses ouvrages. Membre engagé du Parti communiste et journaliste à L’Humanité, 
Péri fait partie des soixante-quinze otages fusillés au mont Valérien par les nazis 
en décembre 1941. Plusieurs appels à contribution sont publiés dans le journal 
L’Humanité, et Giacometti collabore avec l’architecte américain Paul Nelson pour 
répondre au concours. Ensemble ils soumettent une maquette en plâtre peint, 
dont le socle a été conçu par Nelson. Giacometti reprend le motif de la �gure 
qui marche, également présente dans l’œuvre connue aujourd’hui sous le titre La 
Nuit. Violemment critiquée, notamment à cause de la �gurine dont la silhouette 
évoque, pour les membres du Comité, les rescapés des camps de concentration, 
la proposition ne sera pas retenue. Le monument à Gabriel Péri ne sera d’ailleurs 
jamais édi�é, malgré un large soutien. 

Les chemins se séparent 
Les séances de pose de l’hiver 1945-1946 
n’auront pas de suite. Henri Rol-Tanguy 
et Alberto Giacometti se recroisent à une 
seule reprise, par hasard, dans la rue. Après 
ce moment de célébration du mythe et 
d’exaltation esthétique, les chemins du héros 
et de l’artiste se séparent. 

Le parcours de l’exposition

Alberto Giacometti dans la cour de la Fondation Marguerite et Aimé Maeght à Saint-Paul-de-Vence, 1964
Photo anonyme *



ROL-TANGUY 
PAR GIACOMETTI 

9

PARCOURS BIOGRAPHIQUES 

 HENRI ROL-TANGUY 

 12 juin 1908 :  Henri Tanguy nait à Morlaix (Finistère),  
sa mère est blanchisseuse et son père 
of�cier marinier. 

 1923-1936 :  il travaille dans de nombreuses entreprises 
de métallurgie en région parisienne. 

 1934-1936 :  il s’engage dans l’action antifasciste et 
syndicale. Il adhère au Parti communiste 
français. Il devient permanent de l’union 
des syndicats des travailleurs  
des métaux CGT de la Seine �n 1936.

 Février 1937- novembre 1938 :  il s’engage dans les Brigades 
internationales en Espagne. 

 15 avril 1939 :  Henri Tanguy épouse Cécile Le Bihan.  
Il est mobilisé à la déclaration de guerre  
en septembre.

 19 août 1940 :  démobilisé après la signature de l’armistice, il renoue avec ses anciens contacts 
syndicalistes grâce à sa femme. 

 Août 1940 - juin 1944 :  résistant au sein des organisations communistes, il devient responsable dans  
la lutte armée à l’été 1941, puis aux Francs-tireurs et Partisans (FTP). Fin 1943,  
il est versé aux FFI (forces françaises de l’Intérieur).

 juin 1944 :  Henri Tanguy (colonel Rol) est nommé chef régional des FFI de la région 
parisienne. Les Alliés débarquent le 6 en Normandie.

 20 août 1944 :  il installe l’état-major FFI régional dans l’abri de défense passive de Denfert  
pour coordonner l’insurrection parisienne.

 25 août 1944 :  Paris est libéré. Le colonel Rol est co-signataire d’un exemplaire de l’acte  
de capitulation allemande.

 26 octobre 1944 :  Henri Tanguy, dit Rol-Tanguy, s’engage dans l’armée pour la campagne d’Allemagne.

 18 juin 1945 : il est décoré de la croix de la Libération.

 Juillet-octobre 1945 :  il est adjoint au gouverneur militaire de Coblence.

 Décembre 1945 :  il est intégré dans l'armée d'active.

 Février 1946 - mars 1947 :  Henri Rol-Tanguy est nommé chef de corps puis of�cier de garnison. 

 A partir de juillet 1946 :  il assure la présidence d’associations d’anciens combattants de la Résistance et 
d’anciens volontaires en Espagne républicaine. 

 Avril-mai 1947 :  il est affecté au cabinet militaire du ministre de la Défense nationale. 

 Mai 1947-1962 :  dans le contexte de la guerre froide, il n’a plus d’affectation précise et est déplacé 
au Dépôt central des isolés à Versailles (Seine-et-Oise) jusqu’à sa retraite  
(avec une affectation temporaire au Mans entre 1948 et 1951). 

 1964-1987 :  il est membre du Comité central du Parti communiste français. 

 1970 :  le nom de la famille devient of�ciellement « Rol-Tanguy ».

 Août 1994 :  la grand-croix de la Légion d’honneur lui est attribuée, en plus de nombreuses 
autres décorations. 

 8 septembre 2002 :  Henri Rol-Tanguy décède à Paris.  

Henri Rol-Tanguy dans le PC des FFI 
de la place Denfert-Rochereau,  
reconstitution après la Libération. 
© Archives nationales, droits réservés.
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ALBERTO GIACOMETTI

 10 octobre 1901 :  Alberto Giacometti, �ls du peintre 
postimpressionniste Giovanni 
Giacometti et d’Annetta Stampa, 
naît à Borgonovo en Suisse. 

 1922-1927 :  il part pour Paris et fréquente l’atelier 
du sculpteur Antoine Bourdelle  
à l’Académie de la Grande Chaumière. 

 Décembre 1926 :  il s’installe dans l’atelier du 46, rue 
Hippolyte-Maindron, qu’il occupera  
jusqu’à sa mort. 

 1929 :  il rencontre le peintre André Masson qui l’introduit dans les milieux surréalistes.  
Il signe un contrat d’un an avec la galerie Pierre. 

 1930 :  son frère Diego le rejoint à Paris et devient son assistant. Il débute une 
collaboration avec le décorateur Jean-Michel Frank, qui se poursuit jusqu’en 1941. 
Il intègre activement le groupe surréaliste. 

 1932 :  sa première exposition personnelle à Paris est organisée à la galerie Pierre Colle.  
Il se joint aux activités de l’Association des écrivains et artistes révolutionnaires. 

 1934 :  sa première exposition personnelle à New York a lieu à la Julien Levy Gallery. 

 1935 :  il entame une nouvelle recherche sur un ensemble de têtes modelées d’après 
nature. Il se sépare du groupe surréaliste le 13 février. 

 Décembre 1941-1945 :  il quitte Paris pour Genève où il rencontre Annette Arm, qui deviendra  
son épouse en 1949. 

 Septembre 1945 :  il retourne à Paris et retrouve son milieu artistique et littéraire. 

 1945-1946 :  il réalise une série de portraits d’amis du monde des arts et des lettres,  
Louis Aragon, Jean-Paul Sartre et Simone de Beauvoir. Il crée de nombreux 
portraits d’Henri Rol-Tanguy, qu’il rencontre grâce à Aragon. 

 1946 :  il expose un dessin et une sculpture de Rol-Tanguy dans l’exposition « Art et 
Résistance » au musée des Arts modernes, il travaille sur deux commandes jamais 
réalisées pour des monuments publics, hommages à Jean Macé et à Gabriel Péri.  
Sa future épouse Annette Arm emménage rue Hippolyte-Maindron. 

 1948 :  première exposition monographique dans la galerie new-yorkaise. 

 Janvier 1948 :  la première exposition personnelle d’Alberto Giacometti à la galerie Pierre Matisse à 
New York est organisée. D’autres expositions suivront en 1950, 1958, 1961 et 1964. 

 1951 :  Giacometti inaugure sa première exposition personnelle à la Galerie Maeght à 
Paris. D’autres suivent en 1954, 1957 et 1961. 

 1955 :  une importante rétrospective a lieu au musée Guggenheim à New York. 

 1956 :  Giacometti expose au pavillon français de la Biennale de Venise un ensemble  
de �gures féminines dites Femmes de Venise. 

 1959-1960 :  il travaille sur un projet de sculpture urbaine devant la Chase Manhattan Plaza 
New York et réalise plusieurs versions d’un Homme qui marche, d’une Grande 
Femme et d’une Grande Tête. Il abandonne le projet mais montrera les œuvres 
dans ses expositions. 

 1965 :  trois grandes rétrospectives sont organisées à la Tate Gallery à Londres,  
au Museum of Modern Art à New York et au Louisiana Museum à Humlebaek  
au Danemark. 

 11 janvier 1966 :  Giacometti décède à Coire (Suisse). 

Parcours biographiques

Alberto, Annette et Diego Giacometti dans l’atelier, 1951
Photo : Alexander Liberman *
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MUSÉE DE LA LIBÉRATION DE PARIS – MUSÉE  
DU GÉNÉRAL LECLERC – MUSÉE JEAN MOULIN 

Le musée de la Libération de Paris – musée du général Leclerc – musée Jean Moulin 
a récemment ouvert ses portes place Denfert-Rochereau, dans un nouveau site 
porteur des traces de la Libération de Paris. 

Conçu sous la direction de Sylvie Zaidman, directrice du musée, ce projet a été mené 
avec l’agence de scénographie Klapisch-Claisse, l’agence d’architecture  Artene et le 
concours d’un conseil scienti�que.

Aujourd’hui le nouveau parcours permet de comprendre une page fondamentale de 
l’histoire de France au travers du parcours de deux hommes très différents, Jean Moulin et 
Philippe de Hauteclocque. Chacun selon ses idées se lance dans le combat pour défendre 
sa patrie. Leur objectif commun ? La libération de la France dont la Libération de Paris 
est le symbole le plus fort. Leurs histoires accompagnent le visiteur au �l d’un parcours 
ponctué de rencontres et de face à face avec plus de 300 objets, documents originaux, 
photographies, vidéos d’archives ou de témoignages qui évoquent la résistance, les 
combats, la répression, la clandestinité et la liberté retrouvée. 

La visite du musée est également l’occasion d’une plongée souterraine dans un haut lieu 
de la Libération de Paris, ouvert pour la première fois à la visite : un abri de défense 
passive utilisé comme poste de commandement par le colonel Rol (futur Rol-Tanguy), 
chef des FFI de la région parisienne.

Informations 
pratiques

MUSÉE DE LA LIBÉRATION  
DE PARIS – MUSÉE DU GÉNÉRAL 
LECLERC – MUSÉE JEAN MOULIN 
4, avenue du Colonel Rol Tanguy 
Place Denfert Rochereau 
75014 Paris 
01 71 28 34 70
museeliberation-leclerc-moulin.paris.fr

. Du mardi au dimanche de 10h à 18h.

. Collections permanentes en accès  
 gratuit.
.  Visite du PC Rol-Tanguy gratuit  
 sur réservation.

Suivez-nous ! 

 Musée de la Libération de Paris Musée 
du général Leclerc Musée Jean Moulin
ou @MuseeLeclercMoulinLiberationdeParis

 @museeML

TARIFS EXPOSITION
Plein tarif : 7 € 
Tarif réduit : 5 €
Les visiteurs de l’exposition 
au musée béné�cient de l’accès 
au tarif réduit de 3 € pour l’entrée 
à l’Institut Giacometti.

PETIT JOURNAL DE L’EXPOSITION

32 pages, 16 x 24 cm, 
35 illustrations, 6 €

Contacts presse 
Pierre Laporte communication
Laurence Vaugeois
01 43 23 14 14 
laurence@pierre-laporte.com

Musée de la Libération de Paris – 
musée du général Leclerc – 
musée Jean Moulin 
Sandra Madueno 
01 71 28 34 81 
sandra.madueno@paris.fr

LA FONDATION GIACOMETTI, PARIS

Cette institution privée reconnue d’utilité publique, a été créée en décembre 
2003. Elle a pour buts statutaires la protection, la diffusion et le rayonnement de 
l’œuvre d’Alberto Giacometti. La Fondation Giacometti est propriétaire de la plus 
grande collection au monde d’œuvres d’Alberto Giacometti. Elle est dirigée par 
Catherine Grenier. 

L’Institut Giacometti est le lieu d’exposition de la Fondation Giacometti.

Directeur artistique : Christian Alandete.

Les expositions présentées à l’Institut Giacometti : 
Giacometti et l’Egypte antique, jusqu’au 10 octobre 2021  
Alberto Giacometti / Barbara Chase Riboud, 20 octobre 2021 - 9 janvier 2022

Institut Giacometti, 5, rue Victor Schœlcher - Paris 14e - www.fondation-giacometti.fr
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PARIS MUSÉES
Le réseau des musées de la Ville de Paris

Regroupés au sein de l’établissement public Paris Musées depuis 2013, les 14 musées 
et sites patrimoniaux de la Ville de Paris rassemblent des collections remarquables 
par leur diversité et leur qualité. Ils proposent des expositions temporaires tout au 
long de l’année et portent une attention particulière aux publics éloignés de l’offre 
culturelle.

Les musées de la Ville de Paris béné� cient également d’un patrimoine bâti 
exceptionnel : hôtels particuliers au coeur de quartiers historiques, palais construits 
à l’occasion d’expositions universelles et ateliers d’artistes. Autant d’atouts qui font 
des musées des lieux d’exception préservés grâce à un plan de rénovation initié en 
2015 par la Ville de Paris.

Le Conseil d’administration de Paris Musées est présidé par Carine Rolland, adjointe 
à la Maire de Paris en charge de la Culture et de la Ville du quart d’heure ; Afaf 
Gabelotaud, adjointe à la Maire de Paris en charge des Entreprises, de l’Emploi et 
du Développement économique, en est vice-présidente.                                                          

Accédez à l’agenda complet des activités des musées, découvrez leurs collections 
(en accès libre et gratuit) et préparez votre visite sur : parismusees.paris.fr

LA CARTE PARIS MUSÉES
Les expositions en toute liberté !

Paris Musées propose une carte, valable un an, qui 
permet de béné� cier d’un accès illimité et coupe-� le aux 
expositions temporaires présentées dans les 12 musées 
de la Ville de Paris*, ainsi que de tarifs privilégiés sur les 
activités (visites conférences, ateliers, spectacles…), de 
pro� ter de réductions dans les librairies-boutiques du 

réseau des musées et dans les cafés-restaurants, et de recevoir en priorité toute 
l’actualité des musées.

Paris Musées propose à chacun une adhésion répondant à ses envies 
et à ses pratiques de visite :
– La carte individuelle à 40 €
– La carte duo (valable pour l’adhérent + 1 invité de son choix) à 60 €
– La carte jeune (moins de 26 ans) à 20 €.

Les visiteurs peuvent adhérer à la carte Paris Musées aux caisses des musées ou via 
le site : parismusees.paris.fr

La carte Paris Musées est strictement nominative et ne peut être prêtée.
Elle est valable un an à compter de la date d’adhésion.

* Sauf la Crypte archéologique de l’Île de la Cité, les Catacombes de Paris et Hauteville House.
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VISUELS POUR LA PRESSE

1 - Alberto Giacometti, Étude pour la tête 
du colonel Rol-Tanguy, 1946. Plâtre 
© Succession Alberto Giacometti (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021

4 - Alberto Giacometti, Tête du colonel 
Rol-Tanguy, 1946.Plâtre peint
© Succession Alberto Giacometti (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021

7 - Tête du colonel Rol-Tanguy sur double 
socle, 1946. Plâtre 
© Succession Alberto Giacometti, (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021 

8 - Alberto Giacometti, Tête 
d’homme c. 1950. Plâtre peint
© Succession Alberto Giacometti 
(Fondation Giacometti Paris+ ADAGP, 
Paris) 2021

9 - Giacometti dans son atelier. 1946
©  Emile Savitry courtesy Sophie Malexis / 
archives Fondation Giacometti

13 - Alberto Giacometti dans la cour de la 
Fondation Marguerite et Aimé Maeght à 
Saint-Paul-de-Vence, 1964
Photo anonyme
© Succession Alberto Giacometti (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021 
Photo anonyme/ Archives, Fondation 
Giacometti

14 - Alberto, Annette et Diego Giacometti 
dans l’atelier, 1951
Photo : Alexander Liberman
© Succession Alberto Giacometti (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021 
Alexander Liberman © Droits réservés

10 - Brassaï, Sculptures dans l’atelier. 1947
© Succession Alberto Giacometti (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021

11 - Henri Rol-Tanguy dans le PC des FFI de 
la place Denfert-Rochereau, reconstitution 
après la Libération 
© Archives nationales, droits réservés.

12 - Remise de la croix de la Libération par 
le général de Gaulle à sHenri Rol-Tanguy, 
18 juin 1945
© musée de l’ordre de la Libération, droits 
réservés

5 - Alberto Giacometti, Petit buste sur socle 
(colonel Rol-Tanguy) c. 1946. Bronze 
© Succession Alberto Giacometti (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021

6 - Alberto Giacometti, Tête sur double socle
c. 1946. Plâtre
© Succession Alberto Giacometti (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021

2 - Alberto Giacometti, Tête d’homme sur 
double socle (étude pour la tête du colonel 
Rol-Tanguy), 1946. Plâtre 
© Succession Alberto Giacometti (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021

3 - Alberto Giacometti, Tête d’homme sur 
double socle (étude pour la tête du colonel 
Rol-Tanguy), 1946. Plâtre
© Succession Alberto Giacometti (Fondation 
Giacometti Paris+ ADAGP, Paris) 2021 




